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Territoire industriel inséré dans l’espace métropolitain d’Aix-Marseille, le pourtour
de l’étang de Berre a connu un développement économique particulièrement
soutenu ces dernières années. Alors que son attractivité démographique s’est
essoufflée, ce territoire a créé des emplois et son chômage a diminué. En 2009, il
offre 138 000 emplois et la part de chômeurs dans la population active atteint
12,9 % (contre 19,7 % en 1999).

Avec 28 000 emplois, soit 21 % de l’emploi total, l’industrie est très présente, deux
fois plus que dans l’ensemble des Bouches-du-Rhône. Tournée vers la pétrochimie
et l’aéronautique, son positionnement sectoriel a permis au pourtour de l’étang de
Berre de mieux résister à la déprise industrielle à l’œuvre depuis 1975. Depuis
1999, les emplois industriels se sont même stabilisés.
Comme ailleurs, l’appareil productif du pourtour de l’étang de Berre s’est orienté
vers la prise en charge des besoins des populations présentes. Ces emplois dits
présentiels ont doublé depuis 1975 et sont dorénavant majoritaires (58 %).
En parallèle et plus qu’ailleurs, l’économie du pourtour de l’étang de Berre a
connu une dynamique de tertiarisation : les emplois du secteur tertiaire ont été
multipliés par 2,5 depuis 1975, rattrapant ainsi leur retard. Ils représentent 70 %
des emplois en 2009.

L’emploi salarié représente 92 % de l’emploi total du pourtour de l’étang de Berre.
Huit postes sur dix relèvent du secteur privé. Ce dernier est plus concentré
qu'ailleurs (une quarantaine d'établissements regroupe 30 % des postes). Son
dynamisme, particulièrement fort (+ 1,5 % par an entre 2004 et 2011), porte la
croissance de l’emploi.
Comme ailleurs, les activités de services aux entreprises sont celles qui ont le plus
progressé (+ 4,7 % entre 2004 et 2011). D’autres secteurs orientés vers les
besoins de la population (construction, santé, commerce, etc.) sont également
dynamiques (+ 2,5 % par an). Enfin, les activités immobilières, financières et
d’assurance sont très porteuses (+ 5,2 %). Seules les activités industrielles sont en
déclin, même si la baisse est plus limitée qu’ailleurs, du fait de la présence de la
construction aéronautique sur le territoire.

Les trois moteurs du développement économique (création, attractivité et
dynamique du tissu local) contribuent à la croissance de l’emploi salarié du
pourtour de l’étang de Berre. Cette diversité des facteurs constitue une spécificité
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l'Analyse n° 36, octobre 2013 dont les Données de l'étude

Champ : postes salariés du secteur marchand non agricole (hors auto-entrepreneur)
Source : Insee, REE, CLAP

Taux d'évolution annuel moyen du nombre de postes en %
Évolution de l’emploi salarié (postes) et des différentes composantes de l’équation démographique entre 2004-2011, 2004-2008 et 2008-2011
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de ce territoire. C’est le « jeu » des créations-disparitions qui contribue le plus
(+ 5 400 postes entre 2004 et 2011). Les arrivées d’entreprises prennent le pas
sur les départs et génèrent 1 900 postes sur la même période. Ces deux moteurs
sont plus puissants qu’ailleurs. Enfin, les établissements déjà implantés sur le
territoire avant 2004 ont créé 1 500 postes. Leur positionnement industriel plus
porteur explique sans doute leur meilleur comportement par rapport aux territoires
de référence (cf. encadré ci-contre).

Le dynamisme de la période 2004-2011 masque les effets de la crise de 2008.
En effet, si l’emploi a fortement augmenté de 2004 à 2008 (+ 2,5 % par an),
cette croissance s’est effondrée depuis (+ 0,1 % entre 2008 et 2011). De plus, la
crise de 2008 a enrayé les différents moteurs du développement économique.
Depuis 2008, seules les créations d’entreprises génèrent de nouveaux emplois.
Tous les secteurs économiques sont impactés, à l’exception de la logistique qui
gagne des emplois depuis 2008. Le secteur industriel, la métallurgie et la
pétrochimie notamment, souffre particulièrement.

Le pourtour de l’étang de Berre est un territoire attractif pour les entreprises.
L’essentiel des échanges, soit 8 postes sur 10, se fait avec les territoires voisins, en
particulier la communauté urbaine de MPM et la communauté d’agglomération
du Pays d’Aix. Trois emplois sur quatre dus à l’arrivée d’entreprises proviennent de
ces deux territoires. Mais seul le solde des arrivées et des départs avec MPM est
positif en faveur du pourtour de l’étang de Berre. Ceci traduit un phénomène de
desserrement économique de Marseille vers l’est de l’étang de Berre.

Dans un contexte économique incertain, la forte dépendance du tissu économique
du pourtour de l’étang de Berre à des centres de décision externes (deux tiers des
emplois salariés) et la concentration des emplois pourraient poser problème.
En outre, avec un quart des emplois occupés par des personnes de 50 ans ou
plus, la main d’œuvre de ce territoire est aujourd’hui âgée. La question de son
renouvellement va donc se poser. Accompagner le développement des secteurs de
pointe, renforcer sa compétitivité, favoriser son insertion dans l’espace
métropolitain d’Aix-Marseille sont autant d’enjeux auquel ce territoire est
confronté, afin de concilier de nouveau dynamisme économique et croissance
démographique.

Damien Dotta

Jacques Pougnard

Le territoire étudié appelé ici « pourtour de l’étang

de Berre » est composé de 21 communes : les 18

communes de l’arrondissement d’Istres,

Port-de-Bouc, Grans et Cornillon-Confoux.

La comparaison de ce territoire à d’autres

arrondissements comparables permet de mettre en

évidence certaines spécificités ou enjeux propres.

Le référentiel construit rassemble des

arrondissements ayant une population comprise

entre 200 000 et 400 000 habitants en 2009, une

part d’emplois salariés industriels supérieure à

19,5 % et qui disposent d’un port et/ou sont à

proximité d’une agglomération d’importance. Les

cinq arrondissements choisis et répondant à ces

critères sont : Le Havre, Dunkerque, Saint-Nazaire,

Douai et Vienne.
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